
AU TRIBUNAL CORRECTIONNEL 
AUDIENCE DU 12 JANVIER 

Un accident mortel 
Le 12 février 1838. vers 21 h . une 

vieille temme. Joséphine Bourgot, ache­
vait de traverser le boulevard de la 
Liberté, a Lille, entre le terre-plein de 
la place de la République et le square 
Faidherbe. lorsque, à hauteur du passage 
cloute, elle fut renversée par une voi­
ture automobile que conduisait M V. . . 
ingénieur a Li«e. Bien que le choc n'ait 
point ete violent, la malheureuse femme, 
at te inte d'une fracture du crâne et d'un 
enfoncement de la partie supérieure du 
thorax, décédait peu après. 

L'automobiliste, navrt de cet accident, 
a comparu hier devant le Tribunal cor­
rectionnel, du chef d'homicide involon­
taire. Il a été condamné à 200 francs 
d a m - ide et a une amende de 5 francs 
pour contravention a u Code de la Rouie 

Une série d'accidents. — Etant en 
motocycleite le 31 mai dernier. René 
Geraud. 43 ans. m a n œ u v r e spécialiste 
11. rue de la Trinité, à Lille, a heurté 
un cycliste, boulevard Carnot 11 a été 
condamne à 25 francs d'amende 

— Conduisant un autocar, le 29 mai 
1938. Léon Bolle. entrepreneur à Co-
mines, route de Wervicq. heurtait un 
motocycliste. Celui-ci a obtenu une pro­
vision de 1.000 francs. L'entrepreneur a 
ete condamne î 50 francs d'amende 

— Egalement pour un accident sur­
venu le 6 juin 1938. Jules Wacheux. 
37 ans. vendeur de journaux à Lille, 13. 
boulevard Victor-Hugo, a été condamné 
par défaut à S jours d'emprisonnement. 
avec sursis et 50 francs d'amende La 
victime a obtenu une provision de 6 000 
francs. 

— Vingt-cinq irancs d amende avec 
sursis a Pernand Duthoit cult ivateur a 
Verlmghem. pour blessures involontaires. 

Sur le carreau des Halles. — Dans la 
nuit du 3 janvier 1938. Jeanne Loise.iu 
36 ans , sans domicile fixe, a dérobe aux 
Halles Centrales, à Lille, des pommes, 
des noix e; des oranges. Elle a été 
appréhendée au moment où elle se dissi­
mulait dans l'encoignure d'une porte, a 
l'angle des rues du Faisan et des Pri­
meurs Pour vol et vagabondage. Jeanne 
Loiseau a ete condamnée à 15 iours 
d'emprisonnement. 

Encore une t — Pour vol d'une bicy­
clette à Annappes. le 6 janvier 1939. 
Jules Bettrémieux. 55 ans. manœuvre à 
Ascg. 32. rue Maugin. a été condamne 
à 2 mois d'emprisonnement 

Indésirable. — Très mal noté, ivrogne 
invétéré. Raymond Gcederlier. 41 ans. 
chauffeur, menait la vie dure à son 
amie, domiciliée à Loos. Or. Gcederlier 
avait fait l'objet d'un arrête d'expulsion. 
Pour avoir contrevenu à cet arrêté 11 a 
ete condamne à 6 mois d'emprisonne­
ment. 

Soyez en rèole — Un mois d'emprison­
nement et .00 francs d'amende à Léon 
Dujak. 24 ans, mécanicien, sans domi­
cile fixe, pour infraction à la loi sur 
les étrangers. 

meurant à Harlebèke-Staughem déposes 
temporairement contre la façade d'un ca­
baret en ville avalent été volée*. 

La Politique Régionale 

On nous communique 
« Le secrétariat régional du p.S.O p a 

reçu de. nombreuses demandes de ren­
seignements venant de secrétaires ae 
sections S.P.l.O ou de cellules commu­
nistes, voulant connaître impartialement 
le but et les principes du Parti Socialiste 
Ouvrier et Paysan, avant le renouvelle­
ment des cartes 1»3<» Dans ls mesure au 
possible il tut donne satisfaction S <-e* 
demandes 

> Cependant le secrétariat régional au 
P S . O P pense que les militant» désirant 
être totalement informés ont intérêts a 
organiser de petites reunion» d îniorms-
ti n au coûta desquelles un orateur du 
P S . O P viendrait séxpllquer étant bien 
entendu que ces réunions n'engageraient 
en rien leurs organisation et n'auraient 
qu'un but d'inlorraatton 

• ce» réunions pourraient avoir ueu 
u a » les section» S.FI.O et cellule» com­
muniste» qui en feraient la demande ou 
simplement devant un groupe de militant» 
isolé» Il suffirait, pour cela de prévenir 
une qulnazine de Jours a l'avance le se­
crétariat régional du P S.O P en écri­
vant à MM Marcel Leblanc. fi. i ie Chris­
tophe-Colomb a Lille, ou Léon imnne. 
29 rue du Rempart, a Valeniiennra. 

» Il est en outre rappelé que pour Lille 
et sa région, une permanence a i P 8 O.P 
fonctionne loua '•* dimanches de 10 h a 
midi cate Alphonse 13. rue du Mohnel. 
a Lille ». 

JKINKSSK SOl lAI .ISTt 
On nous communique : 
• Les secrétaires des unions d'arrondis­

sement et de* comités cantonaux du 
Nord sont pries d'assister a la reunion qui 
aura Ueu dimanche 15 Janvier a 9 h. 30. 
'257. rue de Paria, a Lille. 

» Le» membies du bureau feaêr.i de­
vront obligatoirement être présent» » 

DANS LA RÉGION 

LA VIE CORPORATIVE 

PETITES NOUVELLES 
Portefeuille retrouvé. — M Robert 

Delgrangc coiffeur. 129. n ie de Douai 
qui avait porto plainte pour la dispari­
tion d'un portefeuille contenant uns 
somme de 1800 francs, nous prie de 
signaler que ledit portefeuille a ete re­
trouvé avec la somme qu'il contenait . 
Dont acte 

So ixante -dn francs de chocolat dispa 
r a i n e n t . — A la foire d'hiver, place de 
la République, on a dérobe nui tamment 
pour environ 70 francs de chocolat 
d a n s la baraque de Mme S imone Bon-
valot. demeurant 1». rue Rembault à 
Amiens Pou* ce faire, le voleur a incisé 
la bâche qui recouvre le devant de la 
voiture de Mme Bonvalot. 

A propos des statuts 
des syndicats 

EXTRAIT D'UNE CIRCULAIRE 
DU MINISTRE DU TRAVAIL 

i i l m'a été donné de constater que les 
statuts de certains des syndicat* stipu­
lent généralement que les syndiqués sont 
engagés pour une année conformément à 
la loi du SI mars 1884 sur le» syndicats 
professionnels 

» Or. aux termes de la loi du 12 mars 
1920. modifiant celle du 21 mars 1884 et 
codifiée au Livre 111 du Code du Travail 
i article 8 chapitre 1er. titre I) : 

i Tout membre d'un syndicat profes­
sionnel peut se retirer a tout instant de 
l'association, nonobstant toute clause 
contraire, sans préjudice du droit, pour le 
syndlcst. de réclamer la cotisation affé­
rente au» six mois qui suivent le retrait 
d'adhésion » 

• Je crois devoir appeler votre attention 
sur le défaut d harmonie entre les dispo­
sitions légales et les dispositions statu­
taires ci-dessus rappelées afin que les syn­
dicats mettent leurs s tatuts en complète 
conformité avec les prescriptions légales. » 

A LEERS — Syndicat* Lieras. — Perma­
nence samedi à partir de 14 h. 30. au 
< Foyer Populaire ». 2. place de l'Eglise, 
pour le paiement des indemnités de chô­
mage et renseignements divers. 

COLOMBOPHILIE 

EN BELGIQUE 
MOUSCRON 

Un beau match à l'A.A.M. - Dimanche 
prochain 1 A A M recevra sur son terrain 
i» redoutable équipe du Stade de Cour-
trai. prétendante au titre de champion 
de l ie division promotionnaire 

Le match de dimanche sera pour celle-
ci décislt ot 1 équipe courtraisienne met­
tra tout en œuvre pour acquérir les deux 
points 

Le» bleus et oiancs. de leur côte, sont 
fermement décidés a ne pas se laisser frfl-
re et Ils ont confiance dans 1 équipe qui 
sera composée comme suit : 

Timmerman. Maus Vandoeren, Decon-
ninck, Vandenberghe Cattoer. Ameels. 
Vanwaesenhov», Veriallle. Marquette et 
Demoor 

La composition de lêqulpe du Stade de 
Courtra; sera la suivante : Dewaele. Alle-
gaert. Hovoere. Schaek Vanhove. Verham-
me. Vandemeulebroucx. Uecaluwé. Panne-
coucke. Blondeel et Verheckt 

WAEREGHEM 
Un nomma tante de s* trancher la gor. 

«e. — Le nomme V A . 72 ans. demeurant 
ru" Jules Stounc. J tenté de mettre fin 
a ses Jours en se tranchant la gorge avec 
un couteau de cuisine II s'est grièvement 
Blessé Son état est très grave. 

COURTRAI 

AU TRIBUNAL CORRECTIONNEL 
Affaires de fraude. — Trois Chinois, 

en é ta: d» détention préventive, furent 
arrêtes le 4 décembre « Carrière Bonté » 
à Mouscron par les douaniers pendant 
qu'ils chercna iem d introduire fraudu­
leusement en Belgique toutes sortes de 
marchandises comme cravates, foulards 
de soie bretelles. Dor.eieuilles. ete A 
laudience .es fut de l'Emuire Céleste 
ont beaaucouo de Deine a se laire com 
prendre par les juges. Ils parent un fran­
çais bizarre mgarre de mots et d'exlama-
tions chinois"» assez pit'oresques 

Le tribunal les a condamnés tous les 
trois a quatre mois de prison, plus 
4 800 fr d amende fiscale. Les marchan­
dises cachées dans cinq valises et un sac 
pour une valeur commerciale totale de 
580 f r . on: ete confisquées. 

— Decoster Magloire a été pincé a 
Recxem par .es douaniers alors qu'il ten 
tait d'introduire frauduleusement en Bel­
gique quatre bouteilles d'apéritif « PI 
con » Il a été condamne a quatre mois 
et 1HO0 fr. d'amende fiscale. 

Maes Robert de Mouscron, a été con- I 
damné poui fraude de cinq bouteilles de 
Champagne au « C u r a s s e ». à Mouscron | 
a quatre mois de prison et 40 francs | 
d'amende. 

Fermeture d u n café — M. Bourgeois ] 
Raphaél , tenancier d'un calé, rue de .a 
Lys. à Court rai, a ete condamne à 500 fr 
d'amende pojr détention d'alcool dans 
son café. Vu qu'il s agit d une récidive 
le tribunal ordonne la fermeture défini­
t ive dé l'établissement 

Vol». — Devacgenaere Marthe de Wac-
kem, avait dérobé une quantité d'étoffes 
dans le magas in de Mme Verbauwhède 
de cette commune Dewagenaere a été 
condamnée S un mois de prison et 182 fr 
d'amende avec sursis 

— Ost Gérard, de R o u l e n s'était in­
troduit a quaire reprisa» dans la maisot 
de aea voisins, les époux Brakx ei y avait 
dérobé chaque fois des sommes assez 
i m p o r t a n t e dans .me des nSUUBOTt* U 
gaillard s'y faufilait par le soupirail de 
la cave, mrm un beau jour il fut pincé 
par les habi 'ants qu; avaient entendu 
un bruit inaol.te 0»t s été condamné a 
•roi» n u i ! de prison et au rmitf f l in» 
mont de 1 250 fr 

La» «on d* vélos continuent - LA pc-
llee a été «risée nue deux bicyclette* 
«pnaiti n*nt a MM Maurice Depoonére 
demeurant » Heulq et Marcel Holroet. de : 

Le 5 février. Exposition 
sensationnelle du Club 

Colombophile Tourquennois 
L'exposition des pigeons primés aux 

Concours d'Alaccio Morcenx. St-Vincent 
de Tvrosse, et As pigeons de la Région 
aura lieu le d imanche 5 Février au Club 
Colombophile 13 Place de la Républi­
que à Tourcoing 

Les pigeons seront reçus le b Pévrtei 
de Sri à H h. et rendus aux proprié­
taires a partir de n h 30 

A 12 h . remise officielle des Coupes 
Médailles et Diplômes 

A 12 h. 30. causerie par le Capitaine 
Castagnet . chevalier de la Légion d'Hon­
neur, directeur des pigeonniers mil itaires 
de la l" Région, sur la formation des 
races et l'utilisation des pigeons voya­
geurs 

L « S colombopnues primés ne pouvant 
assister à la remise des diplômes peuvent 
en demander l'envol au secrétaire 
< loindre 2 fr ou en timbres poste pour 
port et recommandation) Ces diplômes 
seront envoyés dans la semaine du S 
au 12 Février. 

A ROUBAIX. — Ail* Droit*. — Les ama­
teurs sont informés que ses prix non reti­
rés ou siège pour le 16 février au plu» 
tard seront considérés comme répudies et 
seront dés lors reversés au compte de l'or­
ganisation 

— Roubaix-Coneorde. — Les catetlers 
désireux de faire paraître leurs concours 
sur les affiches sont priés de faire parve­
nir «u siège ou chez M. Verveecke pour 
le 27 Janvier dernier délai leurs dates et 
lieux du concours. 

— Chez Dubois François, place du Tra­
vail. — Dimanche 15 Janvier, grande expo-
3.lion des pigeonniers : Janssens. Deafren-
nes.. Pranquet. Farvacque. Dubois, etc.. 
tous lauréats de l'Aile Droite 

A CROIX. — Exposition. — Dimanche 
16 Janvier, chez M. Riémis-Vaneslande. rue 
Gambetta. ». exposition-concours. 4 caté­
gories: Vieux mâles. Vieilles femelles. Jeu­
nes mile», Jeunes femelles. 50 fr. Prix 
d'honneur. Rayon libre. 

WASQUEHAL-FLERfci. — SOOiété « PrO. 
«rè» *t Liberté n. — Reunion générale sa­
medi 14 Janvier a 18 h 30 au Café du 
Rond-Point. 56, avenue du S a n Désigna­
tion du siège Paiement des cotisations. 
Distribution des carte» d'adhérents 

A TOURCOING — Aux Grands Arch*rs. 
— Exposition de la totalité au pigeonnier 
Henri Legrand. en paniers de 10 h. a 17 h. 
d manche 15 

— Entant* Colombophil* Tourquennoise 
— Group* dos 4. i— Dimanche 15 Janvier 

au Café. Delvoye. place de la République, 
finale du Tournoi Intergroupes (Entente. 
Avant. Croix-Rouge et Marlére. Phalem-
pinsi . Une superbe coupe sera offerte à la 
Fédération la mieux classée. Les amateurs 
des différents groupes dont les pigeons 
ont été retenus pour cette finale sont priés 
u etiloger leur» pigeons avant 10 h. der­
nière limite. Les opérations du Jury com­
menceront a 10 h. 30. Visite de l'exposi­
tion et tirage au sort des 25 primes de 
10 fr a partir de i l h. 30. Paiement des 
ristournes 1838 de 11 h. 30 a 13 h. 

A RONCQ. — Dimanche 15. grande ex­
position chez Aernout Henri, rue des Arts 
Exposants Paanecouckv Camille. Ha-
quette Gustave. Deudon Arthur Tiber-
ghien Albert, Vandenoogaerde Théophile. 
Serra» Alphonse. Venhulle Abel. Delahaye 
Joseph. Aernout Henri. Les pigeons seront 
exposes de 8 h. à 16 h. 

Les Spectacles, à Lille 
A U J O U R D ' H U I V E N D R E D I 

Capitole — h, h. et 20 h. 45 : i Gibraltar » 
Pamilia. - Permanent de 13 4 1» h. 30 : 

soirée à "0 h 45 : « I.e professeur 
Schnock » 

Camé* - Permanent de 14 à lu h 3U . 
soirée a. «I h. 45 : « Le Petit Chose » 

H*«y - Permanent de 13 h 30 à 23 h 30 : 
• La femme X ». 

Omni* - 15 h et 20 n. SU : t Nostalgie » 
et t Le train pour Venise ». 

Unnn - - M a 30 : « Barnabe » et • Le 
traîneau tragique » 

Marivaux - ?u n :*) : « Le tigre du 
Bengale * et « La brute magnifique » 

F i » v l > i l a c i — M h 30 : « Barnabe » et 
t L'Acrnt de Rio-Grande ». 

Vari*t*s Flvints — t a a >» : « Caire -
four » et c !.. Insa.siseable » 

•don. — Permanent de 14 li 3o • 
23 h 30 « L'Espionne Eisa » et 
« L Extravagant » 

LA FRAUDE DANS LA RÉGION 

Une auto et 650 kilogs 
de tabac saisis à Eecke 

Les douaniers de la brigade d'Haie 
brouck. qui s'étaient rendus jeudi matin 
en reconnaissances, dans la région de 
Steeiiwoorde, revenaient, en auto, vers 
10 heures. A Eecke. lieudit * Les Trois 
Moulins ». sur le petit chemin d'Eecke 
a Haezewmde. ils aperçurent une ca­
mionnette qui était renversée dans le 
fosse II s'en approchèrent et consta­
tèrent que le véhicule contenait 16 bal­
lots de tabac de fraude d'un poids tota, 
de 650 gilos. représentant une valeur de 
55.000 francs 

Un pneu avait éclate et c est proba­
blement cet incident qui provoqua la 
chute de la camionnet te dans le foseè 

Les occupants avalent tenté de sauver 
une partie du chargement , car les doua 
mers découvrirent des traces qui leur 
permirent de retrouver, à quelques cen­
taines de mètres, deux ballots dissimules 
dans un fossé. 

L'auto portait un faux numéro d'im­
matriculation M. Tranchant , inspecteur 
divisionnaire, s'est rendu sur les lieux 
ot a fait conduire 1 auto saisis, Jeudi 
après-midi, à Steenwoorde 

La douane a recueilli certains Indices 
qui permettront d identifier les fraudeurs 
qui avaient, jugé prudent de fuir 

Une camionnette et 35.000 francs 
de tabac saisis près d'Emmerin 
Les douaniers de la brigade de Flves-

Lille. de concert avec celle de Lena, ont 
procède hier, jeudi, à une importante 
pris de fraude 

Vers 18 n . les douaniers é ta ient en 
embuscade entre les petites communes 
d'Aneotsne et d'Emmerin. 

Depuis de nombreux Jours, ils sui­
vaient une piste sérieuse et les engins 
habituels avaient été places sur la route 
Soudain, une camionette parut au bout 
du chemin Les sommat ions furent faites 
aussitôt mais l'auto passa comme un 
bolide, r e n v r s a n t les obstacles des doua­
niers. Les préposes sautèrent dans leur 
conduite intérieure et une ardente pour­
suite s'engagea. Le préposé Defroide-
mont réussit a sauter sur le marche­
pied de la camionnet te de fraude, mais 
devant la résistance de ses occupants et 
le danger d'être coincé contre un bara­
quement, il dut lâcher prise La pour­
suite reprit de plus belle, mais bientôt 
ta lonné par les douaniers, la camionnet te 
dut stopper et un de se s occupants fut 
arrêté, tandis que son compagnon en se 
Jetant à l'eau dans un marais voisin 
réussissait a prendre la fuite 

L'homme arrête est un n o m m é Den-
glos. âgé de 36 ans, demeurant à Sain-
ehin-en-v\eppe . anc ien marchand de 
beurre 

D a n s la camionnette saisie, on a décou­
vert neuf ballots de tabac belge d'un 
poids total d'environ 400 kgs et repré­
sentant une valeur de 35.000 francs 

La camionnette , qui a été ramenée à ta 
brigade de Fives-LHle. peut-être évaluée 
a 10.000 francs 

Denglos sera conduit ce mat in au Par­
quets. U convient de signaler, dans cette 
affaire, le dévouement et le sang froid 
dont ont fait preuve les préposés Henry 
et Lagaché, de Lens ; Dernancourt. Ca­
sanova. Vermesse Lambert. Defroide-
mont . de Ptves-Lille. ainsi que leurs col­
lègues des deux brigades. 

COUR D'APPEL DE DOUAI 
AUDIENCE DU 12 JANVIER 1939 

Un (t immigré politique » 
fera six mois de prison 

Lorsque les Souverains anglais vinrent 
en France, t Scot land Yard » attira 
l'attention de la Sûreté Nat ionale sur 
la présence, à Paris, de Bruno Von 
Salomon. sujet al lemand, réfugié poli­
tique et agent du Komtntern Central 

Le personnage fut appréhendé à la 
gare du Nord et conduit sans délai à la 
frontière belge Nos voisins le jugèrent 
également indésirable et le refoulèrent. 

Von Salomon. arrêté à Jeumont, fut 
traduit devant le Tribunal de Valencien-
nes. sous l' inculpation d'infraction à 
arrêté d'expulsion et condamné à six 
mois de prison 

Devant la Cour d'appel, il s'exprime 
parfai tement dans notre langue et dé­
cline la profession d 'homme de Lettres. 
Il ne manque pus de noter que son père 
fut préfet de police à Francfort Souli­
gnons également que son frère fut mêlé 
à l'assassinat de Von Ratheneau 

Son avocat M" Rozelaer. ne manque 
pas de noter que le procès de son cl ient 
en est à la douzième audience. « Salo­
mon, dit-il, était Journaliste en Allema­
gne. Il fonda à Paris, une association 
déclarée à la Préfecture de la Se ine « le 
Front populaire a l lemand » 

Il expose ensuite les circonstances 
dans lesquelles Sa lomon fut arrêté et 
conduit en Belgique avec, pour tout pa­
pier : un arrêté d'expulsion. 

La décision des premiers Juges doit 
être reformée, conclut le défenseur. 

M" Delevallée réclame, pour Salomon. 
la qualité d'immigré politique. One en­
quête administrat ive doit lui permettre 
de lui faire obtenir l'autorisation de 
demeurer provisoirement dans notre 
Pays 

« Une commission consultative, que 
préside le député Perrin. ajoute M' Dele­
vallée, a d'ailleurs émis un avis favora 
Ole. a l'égard de Salomon » Sa lomon a 
obtenu un passeport pour l'Espagne, 
valable pour un seul voyage, m a i s il n'a 
jamais fait partie des brigades interna­
tionales A Paris, il pouvait vivre, grâce 
à sa femme, at taché à l'ambassade 
d'Espagne 

M» Delevallée voudrait obtenir la com 
mumcat ion du dossier de la Sûreté natio­
nale : « SI la police se dérobe, poursuit-il 
qu'on mt te mon client e n liberté ». 

M. l'avocat général Dejean de la Bâtie 
reconnaît, que Von Sa lomon a é té 
acquitté par les tribunaux al lemands, qui 
le considéraient comme un terroriste 
international Le représentant du minis­
tère public reproche au prévenu de 
n avoir fait aucune démarche en Belgi­
que, pour résider dans ce Pays, et 11 con­
clut à la confirmation du jugement de 
Valenciennes 

La Cour confirme la décision des pre-
mirs juges. 

Ephraïm Caffe, en liberté 
provisoire 

Expulsé de France, refoulé de Belgi 
que. Ephraïm Caffe se prétend Turc, 
mais les autorités de ce pays ne le tien 
nent pas pouf un citoyen ot toman. 

Caff traîne devant la Cour, une con­
damnat ion a 8 mois de prison, infligée 
par le Tribunal d'Avesnes, pour infrac­
tion A arrêté d'expulsion. Les magis ­
trats, qui a t tendent de nouveaux rensei­
gnements sur son compte, ont décidé sa 
mise en liberté provisoire II oera jugé le 
9 mars 

UN AUXILIAIRE QUI AVAIT 
COMMIS DES DÉTOURNEMENTS 

DANS UNE PFP'TPTION 
LU I n««^ A fTÉ ARRÊTÉ 

Dne vérification effecruêc par le Ser-
ik-e du jontrole de la Trésorerie Géné­
rale dans une perception de Lille s 
permis de découvrir des détournements 
•ommis par un n o m m e D . employé 
auxiliaire 

Le coupable a été arrêté 
11 tait l'objet d'une information sui­

vie par M. Le !*oyer, juge d'Instruction 

Deux ouvriers pris 
sous un eboulement 
à Bruay-en-Artois 

L'un d'eux est tué, 
l'autre est gravement blessé 

Un grave accident s'est produit a 
11 heures, a la Fosse N» 3 bis des Mines 
de Bruay. A la suite d'un eboulement 
deux ouvriers mineurs ont été enseve­
lis sous les terres. 

D'activés recherches turent aussitôt 
e l fectuées pour délivrer les malheureux 
ouvriers Après un travail de plusieurs 
heures .es services de sauvetage réussi­
rent à les dégager 

Malheureusement, l'un d'eux avait 
ceaaé de vivre II a'agit de Michel Clercq. 
âgé de '29 ans. marie, demeurant à 
Bruay. 69. rue de Bordeaux, qui avait 
succombé a l 'enfoncement de la cage 
thoracique et à une fracture de la co­
lonne vertébrale 

Quant au second accidente André 
Guffroy. 22 ans. célibataire, demeurant 
à Bruay rue Jean-Eapt is te Petit , il 
était grièvement blessé et fut trans­
porté à l'Hôpital Sainte-Barbe où il a 
reçu les soins du docteur Hernu Son 
état est très grave 

"LEPAYSAUTRAVAU." 

Une conférence à Lille 
de M. Jules Verger, président 
du Syndicat des Installateurs 

électriciens français 
La conférence de M Jules Verger, 

président du Syndicat général des instal­
lateurs électriciens français, a eu Ueu 
hier soir, sal le des ambassadeurs, à Lille 

Plus de trois mille auditeurs, compre­
nant des patrons, ingénieurs, collabora­
teurs et ouvriers, s e pressaient d a n s une 
sal le archicomble. prouvant ainsi l'im­
portance que les Français accordent à 
l'étude des problèmes sociaux pour M 
collaboration, pour rendre au pays sa 
puissance de production 

L'orateur, présente par M Y !J5-
G R A N D . vice-président du comité d'en­
tente de la région lilloise, montra com­
bien il est nécessaire que les organisa­
t ions patronales et les organisat ions 
ouvrières s 'entendent pour éviter le. de­
sordre cause de ruine pour tous La 
solution du problème ressort, d'après lui. 
dans une puissante organisat ion profes­
s ionnel le . 

M VERGER montra ensuite comment , 
depuis deux ans . il organisa dans sa 
propre entreprise l 'organisation profes­
sionnelle , en créant une associat ion mix­
te s i bienfaisante sur le terrain social, 
et des ententes industriel les sur le ter­
rain économique 

L'Organisation professionnel le Indépen­
dante de toute politique de parti peut. 
d'après M. Verger, donner à la profes­
sion toute son indépendance. 

En groupant d a n s son association mix­
te, patrons, contremaîtres et ouvriers, il 
fit progresser chez lui l'ordre social 
dans l'intérêt de tous 

Il faut espérer que de cette magnifi­
que conférence sortira, pour notre ré­
gion, une nouvel le période de paix 
sociale. 

Remettre « le pays au travail » dans 
les c irconstances graves de la s i tuat ion 
internat ionale que nous vivons depuis 
plusieurs mois, est absolument indispen­
sable pour assurer la paix. Une Trance 
forte et unie dans le travail doit pou­
voir regarder l'avenir s a n s crainte. 

DERNIERE HEURE 

ARRESTATION A PÉR0NNE 
D'UN INDIVIDU QUI ATTAQUAIT 

LES JEUNES FILLES 
Peronne. 12 — Depuis quelque temps 

d a n s certains quartiers de la ville, de s 
jeunes filles é ta ient at taquées par un 
individu que la gendarmerie ne parve­
nait pas à identifier. 

L'une d'elles, une Polonaise, violem­
m e n t frappée, avait eu l'artère temporale 
coupée et avait été trouvée baignant 
dans son s a n g 

Or. hier soir, Mlle Lucienne Sfalett i . 
â g é e de 20 ans . se présentait à la porte 
do l'hôpital pour prendre s o n service 
de nuit, lorsqu'un individu, sortant de 
l'ombre, lui mit son béret sur la figure 
et commençai t à la frapper 

Mlle Sfalett i eut le temps d'appuyer 
sur le bouton de sonnet te et put échap­
per à son agresseur lorsque la porte se 
fut ouverte 

L'alerte ayant été donnée â la gendar­
merie, celle-ci réussit â mettre la main 
sur l'agresseur C'est un jeune garçon 
dt 18 ans. n o m m e Albert-Alexis Demarle. 
sorti récemment de maison de correc­
tion, qui a reconnu être l'auteur de tou­
tes les agress ions 

Il a et éarrèté et mi s à la disposit ion 
du Juge d'instruction 

UN NOYÉ INCONNU RETIRÉ 
DE L'ESCAUT A FRESNES 

Hier, a midi, à Fresnes. l'éclusler 
apercevait le corps d'un h o m m e flot­
tant dans le canal , à proximité de son 
écluse. Aidé d'un mécanicien occupe a 
la traction des péniches, il retira le 
noyé de la rivière, en présence du gen­
darme Tursis et d'un garde mobile de 
la brigade de Conde, qui. en tournée 
à Fresnes avaient été informé:; de 
l'affaire. 

Il s'agissait d'un n o m m e âgé d'envi­
ron 50 ans. de petite tail le et de corpu 
lence moyenne, vêtu d'un pardessus 
oleu marine et d'un veston de même 
couleur : d'un pantalon fonce .• ramures 
Il portait, une chemise kaki, un foulard 
â rayures bleues et blanches et il a i t 
chausse de souliers launes â lacets 

Il ne portait sur lui aucun papier per­
m e t t a n t de l'identifier Toutefois on 
trouva dans une poche, déchirée en 
plusieurs morceaux et presque Illisible 
une partie d'une feuille d ' immati ' u' .-
tion que l'on délivre aux personnes 1e 
nat ional i té étrangère résidant en France 
ce qui laisse supposer qu'il s'agirait d'un 
étranger de la région de Valenciennes. 

Le docteur Ohalene qui avait été 
prévenu, se rendit sur les lieux. Après 
avoir examiné le cadavre et constaté 
que celui-ci portait â la tête une plaie 
d'environ cinq centimètres , qui serait 
due â l hélice d'un bateau, i. conclut 
alors à une mort naturel le Le corps 
parait avoir séjourné trois â quatre 
jours dans l'eau. Le cadavre a été dé­
posé a la morgue du cimet ière par les 
Pompes Funèbres 

MÉDAILLE D'HONNEUR 
AGRICOLE 

Par a rêté en date du 1er janvier 
1938, la médail le d'honneur agricole a 
été conférée aux personnes ci-aprês 
désignées : 

NORD 

MM. Chevin Isidore-Victor, a Honne-
court-sur-rEscaut ; Défrenne Albert, â 
HonnecourVsur-l'Escaut . Delhaie Hen 
ri â Artres . Dely Amand-Ferdlnand 
Eugène, à Coudekerque-Branchc l De 
vémv Gustave, â Valenciennes ; Druon 
Cyrille, à Hem : François Léon â Odo-
mez . Franquet Jean-Baptiste , a Merl 
gnies ; Fromont Hyacln. a Artres : Lou 
ctieux Armand â Bouvignies . Marou 
set Achil le-Joseph à Artres Mathon 
Jean-Bapt is te , â Artres i Mathon Pie . re­
Joseph â Artres : Pecqueux Oeorgca-
Eugène. à Loos : Pontb leux Arthur, a 
Honnecourt-sur-l 'Escaut : Thibaut Paul 
à Férenchle i . 

UN DISCOURS 
de M. Paul Reynaud 

destiné 
à l'Amérique 

Le Ministre des Finances 
y a souligné le redressement 

économique et financier 
de la France 

Paris, 12. - M. Paul Reynaud. minis­
tre des Finances , a prononcé, c e soir, a 
23 h. 45, au Louvre, une allocution, en 
Anglais, dest inée au public américain 
et qui a été radiodiffusée aux Etats-Unis 
e' en Angleterre 

En débutant, le ministre des Finan­
ces a rappelé que le redressement de la 
France importe à toutes les démocraties 
parce que leur solidarité est la seule bar­
rière qui empêche la force brutale de se 
déchaîner de nouveau. 

Il a dit que personne dans le monde 
n est reste indifférent à la grande voix 
qui s'est élevée, il y a huit Jours, sur la 
libre terre d'Amérique, pour affirmer 'a 
solidarité des peuples qui ont gardé au 
cœur l'idéal de la liberté 

La situation financière 
de la France 

le 2 novembre dernier 
Puis M. Paul Reynaud a évoqué la 

situation, telle qu'il l'a trouvée en arri­
vant au ministère des finances, le 2 no­
vembre dernier. < situation critique, dont 
certains pouvaient penser que la France 
ne la dominerait qu au prix de l'aban­
don du régime de liberté » 

• Pourquoi nous avons demandé 
trois ans i 

Le ministre des F inances s'est ensuite 
exprimé ainsi : 

« S a n s doute ia s i tuation était , et de 
beaucoup, plus grave qu'en 1926, lors 
que M Poincaré se trouva en face d'une 
crise qui n était que financière et moné­
taire 

» En ce temps là. l'économie française 
était prospère, la course aux a r m e m e n t s 
n avait pas commencé et aucune menace 
de guerre ne planait sur l'Europe. Néan­
moins c'est seu lement au bout de quatre 
mois que l'on eut l'impression que l'expé­
rience Poincaré allait réussir 

En effet, il était arrive au pouvoir fin 
juillet 1926 Au début de novembre les 
valeurs françaises de la bourse valaient 
moins quiau début d'août et la livre 
sterl ing recommançai t à remonter, s i 
bien que certains aff irmaient hât ivement 
que l'expérience Pincare allait échouer. 

» Vous comprendrez dès lors pourquoi 
nous avons demandé un délai de trois 
ans. La partie la plus urgente de notre 
tâche était de restaurer la monnaie . Sa 
faiblesse entraînait des pertes d'or cons­
tantes qui affaibl issaient la France 

Les rentrées d'or 
n était impossible, par ailleurs, de 

développer le crédit au commerce et à 
l'industrie car les Irancs ainsi crées 
é ta ient util isés pour acheter de s devises 
é trangères et nuisaient à notre mon­
naie. 

Cet te première tâche a été accomplie 
Non seu lement les sorties d'or ont 

cessé mai s les rentrées d'or s'effectuent 
régul ièrement depuis les décrets-lois. Le 
résultat est que les stocks d'or du fonds 
d'égalisation des c h a n g e s es t aujour­
d'hui quatre fois plus important que le 
2 novembre dernier. 

Cet afflux de capitaux a eu d'heureu­
ses conséquences . Il a permis notam­
m e n t d'abaisser le taux de l'intérêt. 
C est ainsi que le taux des bons à 3 mois 
est tombé de 3 à 1 1/2 % et que le taux 
d'escompte de la Banque de France est 
tombe de 3 à 2%. c'est-à-dire au taux de 
la Banque d'Angleterre 

Le projet pour les porteurs 
de valeurs françaises s'élève 

à plus de 50 milliards 
D'autre part, le retour des capi taux 

a entraîne une hausse considérable sur 
les valeurs françaises et n o t a m m e n t sur 
les rentes. 

Le léger tassement qui s'est produit, 
ces jours derniers, e s t un p h é n o m è n e 
normal après une étape de hausse aussi 
considérable 

Aux cours pratiqués, aujourd'hui, le 
profit pour les porteurs de valeurs fran 
çaises s'élève à plus de 50 mill iards de 
francs par rapport à ceux du 2 novem­
bre dernier. 

Cette hausse est due pour partie a un 
afflux de capitaux étrangers , att irés par 
les bénéfices qui peuvent être réalisés 
sur le marche de Paris à cause du bon 
marché extrême des valeurs françaises 
exprimées aujourd'hui dans un» mon­
naie dont la solidité n'est p lus discutée. 

L'emprunt français en Hollande 
et en Suisse 

Grâce à ce renouveau du crédit dt 
l'Etat français, nous avons converti e n 
un emprunt é m i s à 4 %. à 95. toutes une 
série d'emprunts é trangers des chemins 
de fer dont le taux variait entre 4 l ' 2 
et 6 1 2 % et qui s'élevaient à trois mil­
liards et demi 

C'est aujourd'hui m ê m e que la sous­
cription â cet emprunt est ouverte en 
Hollande et en Suisse 

Tout permet de croire q u e l l e consti 
tuera un grand succès D'ici quelques 
tours, vous pourrez en ouvrant vos jour­
naux constater si m o n pronostic est 
iuste ou non 

c La France vient de faire 
ses premiers pas sur la voie 
du redressement économique 

et financier • 
Dans l'orore économique divers s ignes 

montrent une amélioration certaine 
L'indice de l'ensemble de sept indus­

tries importantes es t passé de 80 à 86. 
hausse d'une ampleur inaccoutumée 

Des progrès sensibles ont été faits 
dans la production des mines , des indus­
tries chimiques, de la métal lurgie , des 
industries du cuir, du textile, de l'auto­
mobile 

Pour cet te dernière industrie no tam 
ment le nombre de voitures vendues a 
augmenté de 15.500 à 18 500 Le c h ô m a g e 
partiel a été réduit 

La proportion des ouvriers travail lant 
moins de 40 heures est tomhée en un 
mois de n a 15 T 

Les carnets de c o m m a n d e sont .nieux 
garnis. D e s hauts fourneaux se sont ral­
lumés Apres plusieurs a n n é e s de s tagna­
tion et de recul, la France vient enfin 
de faire ses premiers pas sur la -oute 
du redressement économique et finan­
cier 

Les grandes affaires françaises sont 
en train de découvrir qu'elles peuvent 
m a i n t e n a n t trouver sur le marché, des 
capitaux à de» taux raisonnables les rpénibil i tés dont elles avalent depuis 

longtemps un si pres ian: besoin 
Elles le peuvent, grâce au rapatrie 

ment des capitaux, à la baisse du taux 
de l'Intérêt entraînée par la hausse des 
rentes et aux mesures de détente fis­
cale prise* par nous 

Les d e m a n d e s d é m i s s i o n d emprunts 
pom «-s affaires privées qui étaient 
tombées à rien. sont, redevenues nom­
breuses et, importantes Le potentiel de 
reprise de notre p a y s est d'autant plus 

Les parlementaires 
français retour d'Espagne 

signalent le danger 
de la situation 

pour notre pays 

« Une victoire germano-italienne 
aurait pour inévitable conséquence 

la formation d'un axe 
Madrid-Rome-Berlin 

dirigé contre la France 
et son empire 

Us agitaient par ailleurs 
ihéroisme du peuple espagnol 

qui a sa réaliser l'union nationale 
en face ie l'étranger 

Paris. 12. — Au cours d'une reunion 
organisée par l'énergie française, les 
parlementaires français retour d'Espa­
gne républicaine ont rendu compte de 
leur voyage 

M. Raymond LAURENT 
M. Raymond Laurent, démocrate popu­

laire, député de Saint-Etienne, s est parti­
culièrement préoccupé des questions reli­
gieuses et a vu les personnalités religieu­
ses de l'Espagne républicaine II a souli­
gne que le gouvernement républicain 
a fait connaître off iciel lement aux auto­
rités religieuses son désir de voir les 
églises rouvertes au public. Il a uarticii-
l ierement fait remarquer que la situation 
en Espagne apparaît c o m m e très inquié­
tante pour notre pays, u Une victoire 
germano-ital ienne en Espagne, dit-tl, 
aurait pour inévitable conséquence la for­
mation d u n axe Madrid-Rome BcPhi 
dirigé contre la France et son empire 
colonial ,> 

M André Albert, députe des Deux-
Sevres exalta l'héroïsme des soldats 
républicains. 

M Leroy député des Vosses insista 
sur le renouvel lement permanent du 
matériel de guerre que les é ta t s totali­
taires ont affecté à la lutte contre ie 
peuple espagnol Celui-ci dè lend une 
indépendance qui interesse au premier 
chef la sécurité française 

MM. Delom Sorbe et Liautcy. députés 
des Basses-Pyrenees et de Haute-Saon''. 
ont soul igne la détresse de la population 
civile espagnole . Ce dernier a dit notam­
m e n t « il ne s'agit pas de soutenir une 
faction politique, mai s de sauver un peu­
ple dont l ' indépendance est nécessaire a 
la sécurité de notre pays Ce peuple a su 
réaliser l 'Union nat ionale en . face de 
d'étranger. Il es t aujourd'hui un modek 
d'ordre, de courage et de liberté disci­
pl inée 

M. Serre député de Briey. jeune Ré­
publique, a di t en sa qualité de députe 
de l'Est son admiration pour la résis­
tance des Républicains espacno'j= 

M. de TESSAN 
Puis M de Tessan a résumé les im­

press ions recueil l ies par la délégat ion 
qu'il conduisit en Espagne républicaine 
U a note que la bataille que livrent les 
Républicains espagnols n'est put, une 
bataille des extrémistes mai s celle des 
démocrates do toutes nuances , des plus 
modérés aux plus avancés , uniquement 
préoccupés de l ' indépendance de l'Espa­
gne. 

L'orateur a émis le vœu que la téna­
cité des Républicains espagnols leur per­
mit de libérer l 'Espaene de l'invasion 
étrangère dont la permanence compro­
mettrai t gravement la sécurité fran­
çaise. 

LES ENTRETIENS DE ROME 

Les ministres anglais 
n'ont pas discuté 

la question 
des revendications 

italiennes en Algérie 

Us ont simplement fait part 
à leurs interlocuteurs 

de leurs impressions sur l'attitude 
du Gouvernement français 

Rome. 12. — Il semble bien que ce soit 
le problème des revendications africai­
nes de l'Italie qui a pesé, de manière dé­
terminante , sur les résultats politiques 
de la visite de M Chamberlain e*. de lord 
Hali lax a Rome. 

Les conversations i talo - britanniques 
ont ete. en effet, dominées par ce pro­
blème et il semble qu'on ait. à cet égard, 
avance du cote italien des prétent ions 
dont les h o m m e s d'Etat anglais ne pou­
vaient que prendre acte 

Du cote italien, on avait conservé 
lespoir. maigre les manifes tat ions récen­
tes de la solidarité et de l'identité d'in­
térêts de la France et de ia Grande-
Bretagne, s inon de dissocier Lonnres et 
Pans , du moins de gagner le C a b t n r ; 
anelais a l'idée, soit d'une conférence a 
quatre, soit d u n e médiat ion britanni­
que. 

En fait, les efforts de Rome semblent 
avoir tenu a dévier ce problème sur la 
terrain européen, mais le premier Mi­
nistre n'est pas entre dans cette voie 
Il se confirme que les h o m m e s d'Etat 
anglais ont soigneusement e n t e , lors de 
l'echanee de vues sur la situation e n Mé­
diterranée, de se laisser entraîner dans 
la discussion d'un problème qui ne re-
earde que la France et l'Italie. Mais ils 
n'en ont pas moins exprime leur sen­
t iment à cet égard e t il n'est pas dou­
teux qu'ils aient fait part, a l"t'.rs in­
terlocuteurs italiens, de leurs impressions 
touchant l'attitude du Gouvernement 
français en la matière 

« IL FAUT PRENDRE 
IMMÉDIATEMENT 

les mesures nécessaires 
à la protection 

des libertés américaines » 

« L'heure est si grave 
que chacun a le devoir 

d'aider l'État »... 
a déclaré M. Eden à Kenilwortb 
Londres, 12. - M. Anthony Eden a 

prononce, ce soir, dans sa circonscrip­
tion de Keni lworth. un discours dans le­
quel il a exprime l'inquiétude que lui 
causait la présente s i tuation internatio­
nale. 

« L'heure est si grave que ie premier 
devoir imposé à chacun d'entre nous est 
certa inement de faire tout ce que nous 
pouvons pour contribuer de façon cons-
tructive au service de l'Etat, d'aider et 
non de gêner » 

Il a ajouté : « Je ne puis m'empêcher 
de remarquer le contraste existant, en 
ce qui concerne les armements et certai­
nes autres choses, entre les condition.5 

en Angleterre et en France et celles exis­
tant dans les Etats de dictature. » 

M. Eden cloute que les démocraties 
puissent Jamais rattraper leur retard en 
matière d'armements sur les dictatures 
si elles poursuivent leurs efforts au 
rythme actuel. 

« Malheureusement , poursuit-il. per­
sonne ne prétendra que la position stra­
tégique des démocraties occidentales se 
soit améliorée au cours de l'an dernier 
C'est le contraire qui est vrai C'est par­
ce que la Nation comprend cela qu'elle 
acceptera, avec joie, les plus grands 
efforts qui seront faits dans tous les 
domaines de défense pour mettre nos 
armements a la mesure de nos grandes 
responsabilités. » 

LA MODIFICATION DU RÉGIME 
DES 40 HEURES DANS 

U MARINE MARCHANDE 
Paris. 12 — M De Chappedelaine a 

reçu MM. Georges Phil ippar et Marche-
gay président et secrétaire gênerai du 
Comité central des Armateurs. Les repré­
sentants de l 'armement français ont 
assuré le ministre de leur entière colla­
boration en c e qui concerne la mise en 
vigueur du décret, du SI décembre 1938. 
portant modif ication du régime de la 
semaine de 40 h. dans la Marine mar­
chande 

M. De Chappedela ine s'est félicite de 
l'attitude de l 'armement et a exprime sa 
convict ion que toutes les parties Inté­
ressées reconnaîtront après une étude 
approfondie, que les nouvel les mesures 
sont de nature à accroître le trafic de 
notre Marine marchande, tout en sau­
vegardant -tans les plus larges propor­
tions, les légi t imes intérêts du personnel 

grand que la crise économique a été 
plus longue et plus sévère 

L'effort sera poursuivi 
Il es t vrai que les c irconstances exté­

rieures pourraient être meil leures et que 
la charge des a r m e m e n t s va nous con­
traindre à de sévères économies qui ne 
seront pas plus populaires que les un 
pots nouveaux. 

Nous poursuivrons notre politique de 
demain c o m m e hier, sans nous laisser 
dévier e n rien par les obstacles inévita 
blés que rencontre toute action mi­
ma ine 

Notre peuple comprend la grandeur 
d. la tache qu il doit accomplir II se 
rend compte de tout ce qui est en ba­
lance pour ics démocrat ies et pom la 
France 

La question qui est posée est cel le de 
savoir si une démocrat ie est capable ou 
non de se sauver nar v s propres mé 
thodes 

La Prancc est <n train de répondre 
La sympath ie de l'opinion publique 

Jours d'effort et d'espoir » 

déclare M. Roosevelt 
dans son message 

Washmcton . 12 — Dans le message 
Ci" il a adresse au Congrès au sujet de 
11 Défense Nationale, le président Roo­
sevelt a no 'amment déclare que « les 
circonstances actuelles obligeaient le 
Gouvernement américain à prendre ;m-
meditament les mesures nécessaires à la 
protection des libertés américaines » 

Le Président a f nsuité .rappelé ou'en 
1917. les U S.A^rl'éSaleinr das p r é » a 
eltsetuer des "cperaMons- militaires «air 
une larges échelle Entres en guerreuT* 
H avril 1917. ils n. prirent part a au­
cune bataille importante avant fin mai 
1918. et j u s q u a la fin de l'automne 918. 
les armées américaines se servirent pres-
qu'exciusivement de l'artillerie et des 
avions français et anglais Les U S A . 
eurent cependant un an de paix absolue 
pour se préparer. 

« Aujourd'hui, a ajoute M Roosevelt . 
nous ne sommes pas plus prêts qu'alors 
et nous ne pouvons pas garantir l'exis­
tence d'une lonTue période de paix pen­
dant laqueUe nous pourrions nous pré­
parer. » M Roosevelt a. en conséquenre. 
préconise l'organisation de la Défense 
Nationale sur des bases telles qu'elles per­
mettent de repousser toute attaque en­
nemie. Il a recommande l'ouverture im­
médiate d un crédit de 552 mil l ions J e 
dollars, somme minima nécessaire a 
l'amélioration de la Défense Nationale . 

M. Hitler reçoit 
le corps diplomatique 

Le Fiihrer a souligné que 
la compréhension des puissances 

a sauvé la paix à Munich 
et créé une Europe 

plus saine et plus heureuse 
Berlin, 12 — Le chancel ier Hitler a 

reçu aujourd'hui le corps diplomatique 
venu lui présenter ses vœux de nouvel 
an Dans l'allocution qu'il a prononcée 
a cette occasion, le Fuhrer s'est notam­
ment exprime ainsi : « La nat ion alle­
m a n d e évoque avec une profonde gra­
t itude l'année 1938 qui a- apporté à 
notre peuple la réalisation de son droit 
imprescriptible â disposer de lui-même. 
S: cela a pu être atteint s a n s aue la 
paix de l'Europe ait ete interrompue un 
seul jour.- il faut l'attribuer en grande 
partie a la politique de sagesse de s puis­
sances qui s'est exprimée d a n s l'accord 
de Munich 

M. Hitler a soul igne que la compré­
hension des puissances intéressées avait 
non seulement sauvé la paix européenne, 
mais aussi créé une Europe plus saine 
e- plus heureuse 

Une paix pour l'avenir 
en « tenant compte des intérêts 

naturels des peuples » 
Il s'est déclaré persuadé que. dans 

l'avenir, la comoréhens ion des hommes 
d'Etat également réussirait a donner à 
l'Europe une paix tenant compte de s 
intérêts naturels des peuples 

ADMISSIONS A L'ECOLE 
SUPÉRIEURE DE GUERRE 

Sont admis a subir les épreuves ora-
les- du Concours d'admission à l'Ecole Su­
périeure de guerre en 1939 : 

Infanterie métropolitaine. — Capitai­
nes : Achte. 110- R I : Nard. 155* R I . 
Rondet 67' R I — Lmtenants : Cham­
penois 1" R I , 

Artuiene metropoli laine — Capitaine 
Kessourche. 402» R A 

Gendarmerie — Lieutenant Tridon. 
i Légion. 

AU GROUPE 
DE L'ORGANISATION 

PROFESSIONNELLE 
Le groupe de l'organisât ion protession-

nelle groupant 25" députés, a élu prési­
dent M i.ebret. nnrien président de ,a 
commission du Commerce et secrétaire 
gênerai M Smidubray 

Le groupe « reçu ensuite uni deleca-
ion de ia fédérat ion N i l i o n a l e des re­

présentant» en gro» de commerce et de 
l'industrie. 


